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Paris, le 10 février 2016 

 

 

RÉSULTATS1 DU 4e TRIMESTRE  

ET DE L’ANNÉE 2015 DU GROUPE BPCE 
 

 

Résultats solides et en nette progression en 2015 : résultat net part du groupe 

publié en progression de 11,6 % à 3,2 Md€ 
 

 
 

BONNES PERFORMANCES DES MÉTIERS CŒURS2 DANS UN CONTEXTE ÉCONOMIQUE INCERTAIN 
 

Réseaux Banque Populaire et Caisse d’Epargne 

 Encours d’épargne en hausse de 3,9 % sur un an à 628 Md€ au 31/12/2015  

(+ 28 Md€ d’épargne de bilan hors épargne centralisée, soit + 8,4 %) 
 Encours de crédit en hausse de 4,2 % sur un an, à 397 Md€ (+ 16 Md€) au 31/12/2015 

 
Assurance3 

 Forte dynamique en assurance vie avec une collecte brute en hausse de 10 % comparé à 2014  
et une augmentation du poids des UC (17,8 % vs 15,1 % en 2014) 

 Développement soutenu des portefeuilles de contrats d’assurance non vie : + 11 % vs fin 2014 
 

Métiers cœurs de Natixis 
 Épargne : année record pour la gestion d’actifs avec une collecte nette de 33 Md€ en 2015, 

après 28 Md€ en 2014 
 Banque de Grande Clientèle : développement des principales franchises porté par l’international et le 

modèle originate-to-distribute ; entrée en négociation exclusive en vue de l’acquisition d’une part 
majoritaire de Peter J.Solomon (société de conseil en fusions/acquisitions aux Etats-Unis) 

 Services Financiers Spécialisés : déploiement des offres dans les réseaux avec une production 

nouvelle de prêts personnels en hausse de 17 % et des montants cautionnés de crédits 
immobiliers aux particuliers en hausse de 72 % 

 
SOLIDES PERFORMANCES FINANCIÈRES4 DU GROUPE EN 2015  
 

 Revenus en hausse de 4,5 % à 23,8 Md€ ; progression des revenus de tous les métiers cœurs 
 Coefficient d’exploitation en baisse de 0,7 pt à 67,7 % 

 Coût du risque stable à un niveau modéré à 29 pb en 2015  
 Nette progression du résultat avant impôt : + 9,7 % sur un an à 6,3 Md€ 

 

UN BILAN TRES SOLIDE DÉMONTRANT LA CAPACITÉ D’ADAPTATION DU GROUPE 
 

 Ratio de Common Equity Tier 1 ou CET15 de 13,2 % au 31/12/2015 (+ 120 pb vs 31/12/2014)  

 Ratio de solvabilité global
5
 de 17,0 % (+ 140 pb vs 31/12/2014) 

                                         
1 T4 et année 2014 pro forma (se reporter à la note méthodologique à la fin de ce communiqué de presse), sauf mention contraire toutes 

les variations sont exprimées par rapport au 31/12/2014 
2 Métiers cœurs : Banque commerciale et Assurance, Épargne, Banque de Grande Clientèle et Services Financiers Spécialisés  
3 Entités comprises : CNP Assurances, Natixis Assurances, Prépar Vie (collecte brute et encours des réseaux Banque Populaire et Caisse 

d’Epargne) 
4 Hors éléments non économiques et exceptionnels 
5 Estimation au 31/12/2015 – CRR/CRD4 sans mesures transitoires après retraitement des impôts différés actifs sur pertes reportables 
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Le 10 février 2016, le conseil de surveillance du Groupe BPCE, présidé par Pierre Valentin, a 

examiné les comptes du groupe pour le quatrième trimestre et l’année 2015. 

 
Pour François Pérol, président du directoire du Groupe BPCE, « Le groupe a encore amélioré sa 

performance globale l’an dernier en dépit d’un environnement toujours contraint. Le résultat net 

publié pour l’année 2015 s’élève à 3,2 milliards d’euros, en hausse de plus de 11 % grâce, 

principalement, aux bonnes performances commerciales des réseaux Banque Populaire et Caisse 

d’Epargne et à celles de l’ensemble des métiers cœurs de Natixis, en France et à l’étranger. Ces 

résultats solides et en progrès, associés à un bilan de plus en plus robuste, permettent au Groupe 

BPCE de se doter d’une marge de manœuvre stratégique renforcée alors que le groupe doit 

accélérer sa transformation digitale dans un contexte où les taux très bas continueront à peser 

sur la marge nette d’intérêt, ce qui nécessitera de porter une attention accrue à la maîtrise de 

nos coûts ».  

 
 

1. RÉSULTATS6 CONSOLIDÉS DU GROUPE BPCE DE L’ANNÉE 2015 ET DU 
QUATRIÈME TRIMESTRE 2015 

 

Dans un contexte économique incertain, le Groupe BPCE affiche de bonnes performances sur 

l’année 2015 portées par ses métiers cœurs. Les revenus7 augmentent de 4,5 % sur un an et 

s’élèvent à 23 824 millions d’euros. Ceux des métiers cœurs progressent de 5,4 % sur un an 

(3,1 % à change constant), s’établissant à 23 249 millions d’euros.  

 

En 2015, le coefficient d’exploitation7 s’améliore de 0,7 point, à 67,7 % pour le groupe et de 

0,9 point, à 65,0 % pour les métiers cœurs.  

 

Rapporté aux encours de crédit à la clientèle, le coût du risque du groupe se maintient à un 

niveau modéré de 29 points de base en 2015. Celui des métiers cœurs enregistre une baisse de 

2 points de base comparé à 2014, passant de 31 à 29 points de base. 

 

Le résultat avant impôt7 affiche une nette progression en 2015 de 9,7 % s’établissant à 

6 257 millions d’euros. Celui des métiers cœurs augmente de 11,6 % à 6 731 millions d’euros. 

 
Le Groupe BPCE poursuit le renforcement de son bilan avec un ratio de Common Equity Tier 1 

(CET1) à 13,2 %8 au 31 décembre 2015, en hausse de 120 points de base par rapport au 

31 décembre 2014. Le ratio de solvabilité global s’élève à 17,0 %8, en hausse de 140 points de 

base par rapport au 31 décembre 2014 dans la trajectoire de l’objectif de 18 %9 début 2019 

permettant de respecter le TLAC.  

 

1.1 Résultats consolidés
6 de l’année 2015 : nette progression des résultats financiers du 

Groupe BPCE en 2015 avec un résultat net part du groupe publié de 3,2 milliards 

d’euros en hausse de 11,6 % 

 
Le produit net bancaire7 du Groupe BPCE atteint 23 824 millions d’euros, en hausse de 4,5 % 

par rapport à l’année 2014. Les métiers cœurs y participent à hauteur de 23 249 millions d’euros, 

en hausse de 5,4 % par rapport à l’année 2014 (3,1 % à change constant).  

 
Les frais de gestion7 du groupe s’élèvent à 16 140 millions d’euros, en hausse de 3,5 % sur 

un an. Ceux des métiers cœurs, à 15 120 millions d’euros, augmentent de 3,9 %. 

 
Le coefficient d’exploitation7 pour l’année 2015 s’améliore de 0,7 point, à 67,7 %. Celui des 

métiers cœurs s’améliore de 0,9 point, à 65,0 %. 

 

                                         
6 T4-2014 et année 2014 pro forma (se reporter à la note méthodologique à la fin de ce communiqué de presse), sauf mention contraire 

toutes les variations sont exprimées par rapport au 31/12/2014 
7 Hors éléments non économiques et exceptionnels 
8 Estimation au 31/12/2015 – CRR/CRD4 sans mesures transitoires après retraitement des impôts différés actifs sur pertes reportables 
9 CRR/CRD 4 sans mesures transitoires ; tenant compte de l’impact estimé de l’application de la norme IFRS 9 au 01/01/2018 
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Le résultat brut d’exploitation7 s’élève à 7 683 millions d’euros, en hausse de 6,8 % par 

rapport à l’année 2014. La contribution des métiers cœurs atteint 8 129 millions d’euros, en 

hausse de 8,2 % sur un an. 

 

Le coût du risque7 diminue de 4,4 % par rapport à l’année 2014, s’établissant à 1 698 millions 

d’euros et représente 29 points de base10. À 1 656 millions d’euros, le coût du risque des métiers 

cœurs diminue de 4,5 % et correspond à 29 points de base. 

 

Le résultat avant impôt7 progresse de 9,7 % sur un an et s’établit à 6 257 millions d’euros sur 

l’année 2015. Pour les métiers cœurs, le résultat avant impôt ressort à 6 731 millions d’euros, en 

hausse de 11,6 % sur un an. 

 
Le résultat net part du groupe7 croît de 0,9 % et s’établit à 3 335 millions d’euros. Celui des 

métiers cœurs augmente de 7,8 % à 3 763 millions d’euros. Leur progression est inférieure à 

celle du résultat avant impôt en raison de l’augmentation de l’impôt due au règlement de litiges 

fiscaux et à la non-déductibilité de cotisations réglementaires. 

 
Après prise en compte d’éléments non économiques et exceptionnels, le résultat net part du 

groupe publié de l’année 2015 affiche une hausse de 11,6 % par rapport à l’année 2014, à 

3 242 millions d’euros. Celui des métiers cœurs progresse de 9,5 % et atteint 3 763 millions 

d’euros. 

 

Le ROE du groupe ressort à 6,0 %, en baisse de 0,2 point par rapport à 2014. Il est de 10 % 

pour les métiers cœurs, en augmentation d’un point sur un an. 

 

1.2 Résultats consolidés
6
 du quatrième trimestre 2015 : le résultat net publié s’élève à 

626 millions d’euros, en hausse de 10,7 % sur un an 

 
Le produit net bancaire7 du Groupe BPCE atteint, au quatrième trimestre 2015, 5 936 millions 

d’euros, en hausse de 4,2 % par rapport au quatrième trimestre 2014. Les métiers cœurs 

participent au produit net bancaire à hauteur de 5 755 millions d’euros, en hausse de 3,8 % par 

rapport au quatrième trimestre 2014 (+ 2,2 % à change constant).  

 
Les frais de gestion7 du groupe s’élèvent à 4 222 millions d’euros, en hausse de 4,5 % sur 

un an. Ceux des métiers cœurs, à 3 942 millions d’euros, augmentent de 4,5 % (+ 3,1 % à 

change constant). 

 
Le résultat brut d’exploitation7 s’élève à 1 714 millions d’euros, en hausse de 3,6 % par 

rapport au quatrième trimestre 2014. La contribution des métiers cœurs atteint 1 813 millions 

d’euros, en hausse de 2,4 % sur un an. 

 
Le coût du risque7, à 28 points de base10, augmente de 1,5 % au quatrième trimestre 2015 

s’établissant à 445 millions d’euros. Pour les métiers cœurs, il ressort à 463 millions d’euros, en 

baisse de 4,7 % et correspond à 32 points de base. 

 
Le résultat avant impôt7 augmente de 5,8 % sur un an et s’établit à 1 332 millions d’euros au 

quatrième trimestre 2015. Pour les métiers cœurs, le résultat avant impôt ressort à 

1 418 millions d’euros, en hausse de 5,8 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 
Retraité de l’impact de la norme IFRIC 21 et hors éléments non économiques et exceptionnels, le 

résultat net part du groupe affiche une baisse de 14,4 % et s’établit à 580 millions d’euros. 

Celui des métiers cœurs diminue de 4,1 % à 699 millions d’euros. Le coefficient d’exploitation 

baisse de 0,1 point et s’établit à 72,2 % pour le groupe. Il est de 69,5 % pour les métiers cœurs, 
en hausse de 0,3 point par rapport au quatrième trimestre 2014. Le ROE du groupe ressort à 

4,1 %, en baisse de 0,4 point. Il est de 7 % pour les métiers cœurs, en baisse d’un point par 

rapport au quatrième trimestre 2014.  

                                         
10 Coût du risque en points de base annualisés sur encours bruts de crédits à la clientèle début de période 
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Après prise en compte des éléments non économiques et exceptionnels, et annulation du 
retraitement de l’impact de l’IFRIC 21, le résultat net part du groupe publié affiche une 

hausse de 10,7 % au quatrième trimestre 2015, à 626 millions d’euros. Celui des métiers cœurs 

progresse de 1,3 % et atteint 741 millions d’euros pour le quatrième trimestre 2015. 
 

 

 

RÉSULTATS CONSOLIDÉS DE L’ANNÉE 2015 DU GROUPE BPCE 
 

En millions d’euros 2015 
2015 / 

2014 pf  
variation % 

 
Métiers 

cœurs  
2015 

2015/ 

2014 pf 
variation % 

Produit net bancaire* 23 824 + 4,5 %  23 249 + 5,4 % 

Frais de gestion* - 16 140 + 3,5 %  - 15 120 + 3,9 % 

Résultat brut d’exploitation* 7 683 + 6,8 %  8 129 + 8,2 % 

Coefficient d’exploitation* 67,7 % - 0,7 pt  65,0 % - 0,9 pt 

Coût du risque* - 1 698 - 4,4 %  - 1 656 - 4,5 % 

Résultat avant impôt * 6 257 + 9,7 %  6 731 + 11,6 % 

Résultat net part du groupe * 3 335 + 0,9 %  3 763 + 7,8 % 

Impact en résultat net des éléments non 
économiques et exceptionnels 

- 93  
 

  

Résultat net part du groupe publié 3 242 + 11,6 %  3 763 + 9,5 % 

ROE 6,0 % - 0,2 pt  10,0 % + 1,0 pt 

 

 

2014 pro forma, se reporter à la note méthodologique à la fin de ce communiqué de presse 

 

Les métiers cœurs sont la Banque commerciale et Assurance (avec les réseaux Banque Populaire et Caisse d’Epargne ainsi que le Crédit 

Foncier, la Banque Palatine et BPCE International), l’Épargne, la Banque de Grande Clientèle et les Services Financiers Spécialisés (Natixis) 

 
* Hors éléments non économiques et exceptionnels  
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RÉSULTATS CONSOLIDÉS DU QUATRIÈME TRIMESTRE 2015 DU GROUPE BPCE  
 

En millions d’euros T4-15 
T4-15 / 

T4-14 pf  
variation % 

 
Métiers 
cœurs  
T4-15 

T4-15 /  
T4-14 pf 

variation % 

Produit net bancaire * 5 936 + 4,2 %  5 755 + 3,8 % 

Frais de gestion * - 4 222 + 4,5 %  - 3 942 + 4,5 % 

Résultat brut d’exploitation * 1 714 + 3,6 %  1 813 + 2,4 % 

Coût du risque * - 445 + 1,5 %  - 463 - 4,7 % 

Résultat avant impôt * 1 332 + 5,8 %  1 418 + 5,8 % 

Résultat net part du groupe * 625 - 13,2 %   741 - 3,7 % 

      

Retraitement de l’impact IFRIC 21  - 45   - 42  

Résultat net part du groupe** 580 - 14,4 %  699 - 4,1 % 

Coefficient d’exploitation** 72,2 % - 0,1 pt  69,5 % + 0,3 pt 

ROE** 4,1 % - 0,4 pt  7 % - 1 pt 

      

Impact en résultat net des éléments non 
économiques et exceptionnels 

 1     

Réintégration de l’impact IFRIC 21  45   42  

Résultat net publié 626 + 10,7 %  741 + 1,3 % 

 
 
T4-14 pro forma, se reporter à la note méthodologique à la fin de ce communiqué de presse 

 

Les métiers cœurs sont la Banque commerciale et Assurance (avec les réseaux Banque Populaire et Caisse d’Epargne ainsi que le Crédit 

Foncier, la Banque Palatine et BPCE International), l’Épargne, la Banque de Grande Clientèle et les Services Financiers Spécialisés (Natixis) 

 
* Hors éléments non économiques et exceptionnels  
** Hors éléments non économiques et exceptionnels et après retraitement de l’impact IFRIC 21 
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2. POURSUITE DU RENFORCEMENT DU BILAN AU QUATRIÈME TRIMESTRE 2015 

 
2.1 Un ratio de solvabilité global en forte hausse, dans la trajectoire de l’objectif de 

18 %11 début 2019 permettant de respecter le TLAC 

 

Le Groupe BPCE présente un niveau élevé de ratio de solvabilité global12, estimé à 17,0 %13 au 

31 décembre 2015, en augmentation de 140 points de base par rapport au 31 décembre 2014. 

Ce renforcement s’explique principalement par l’augmentation du ratio de Common Equity Tier 1 

ou CET112 de 120 points de base sur la période et, dans une moindre mesure, par l’augmentation 

de 20 points de base des fonds propres Tier 2 nette de la réduction des fonds propres 

additionnels de catégorie 1 (AT1). 

 

Les fonds propres globaux ont augmenté de 5,2 milliards d’euros durant l’année 2015, passant de 

61,2 milliards d’euros au 31 décembre 2014 à 66,4 milliards d’euros estimés au 31 décembre 

2015. Conformément aux priorités du groupe en matière de capital réglementaire, la progression 

des fonds propres globaux est liée en grande partie à la hausse de 4,3 milliards d’euros des fonds 

propres CET1, ces derniers passant de 47,3 milliards d’euros au 31 décembre 2014 à 

51,6 milliards d’euros au 31 décembre 2015. Sur la période, les fonds propres AT1 ont diminué 

de 2,2 milliards d’euros à la suite de l’exercice de calls sur d’anciennes émissions de Tier 1 

hybrides. Ils ont été refinancés par des émissions de Tier 2 pour un montant similaire. Les fonds 

propres Tier 2 ont augmenté de 3,1 milliards d’euros tenant compte des 3,2 milliards d’euros 

d’émissions de Tier 2 réalisées en 2015.  

 

La solvabilité du Groupe BPCE continue de progresser au quatrième trimestre 2015 avec un ratio 

de CET112 estimé à 13,2 % au 31 décembre 2015, en amélioration de 120 points de base par 

rapport au 31 décembre 2014 (12,0 %). L’augmentation du ratio de CET1 est principalement due 

à la mise en réserve14 du résultat avec un impact de 73 points de base depuis le 31 décembre 

2014 (dont 14 points de base depuis le 30 septembre 2015). En effet, le Groupe BPCE a la 

capacité de mettre en réserve de façon récurrente un pourcentage élevé de son résultat, afin de 

constituer un coussin important de CET1. Sur l’année 2015, les réserves15 ont augmenté de 

3,4 milliards d’euros, passant de 27,1 milliards d’euros au 31 décembre 2014 à 30,5 milliards 

d’euros estimés au 31 décembre 2015. 

 

Les risques pondérés restent maîtrisés. Ils ont diminué sur l’année 2015, évoluant de 

393 milliards d’euros au 31 décembre 2014 à 391 milliards d’euros au 31 décembre 2015. 

 

Au 31 décembre 2015, le ratio de levier16 (Bâle 3) s’établit à 5,0 % contre 4,5 % au 31 décembre 

2014. 

 

2.2 Des réserves de liquidité couvrant largement le refinancement court terme 

 

Les réserves de liquidité17 couvrent 138 % du total des encours de refinancement court terme et 

tombées moyen-long terme et subordonnées inférieures ou égales à un an. Les réserves de 

liquidité s’élèvent à 161 milliards d’euros au 31 décembre 2015 (contre 172 milliards d’euros au 

31 décembre 2014), dont 115 milliards d’euros d’actifs disponibles éligibles au refinancement 

banques centrales (111 milliards d’euros au 31 décembre 2014) et 46 milliards d’euros de 

liquidités placées auprès des banques centrales (61 milliards d’euros au 31 décembre 2014).  

 

                                         
11 CRR/CRD 4 sans mesures transitoires ; tenant compte de l’impact estimé de l’application de la norme IFRS 9 au 01/01/2018 
12 CRR/CRD 4, sans mesures transitoires après retraitement des impôts différés actifs sur pertes reportables (IDA) 
13 Le ratio estimé est de 16,7 % avec la déduction complète des IDA 
14 Mise en réserve du résultat tenant compte de la distribution prévisionnelle 
15 Réserves nettes des retraitements prudentiels 
16 Estimation au 31/12/2015 selon les règles de l’Acte délégué publié par la Commission européenne le 10/10/2014 – sans mesures 

transitoires CRR/CRD 4 après retraitement des impôts différés actifs sur pertes reportables (IDA), le ratio de levier estimé reste à 5 % avec 

déduction complète des IDA. Se reporter à la note méthodologique à la fin du communiqué de presse ; à noter que l’ajustement de 

l’assiette du ratio de levier au titre de l’épargne centralisée à la Caisse des Dépôts et Consignations est sous réserve de l’autorisation de la 

Banque Centrale Européene 
17 Les chiffres au 31/12/2015 tiennent compte d’une sur-centralisation volontaire des ressources règlementées engagée fin 2015 mais 

réalisée début 2016 
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Le coefficient emplois/ressources clientèle18 du Groupe BPCE continue à s’améliorer, ressortant à 

119 %17 au 31 décembre 2015 contre 121 % un an plus tôt.  

 

Le ratio de liquidité court terme (LCR) est supérieur à 110 %19 au 31 décembre 2015. 

 

 
2.3 Programme 2015 de refinancement moyen-long terme marché réalisé à 108 % au 

31 décembre 2015 

 

L’accès du Groupe BPCE aux grands marchés de dette lui a permis de lever 27,1 milliards d’euros 

de ressources à moyen-long terme (MLT) au 31 décembre 2015, sur un programme 2015 

de 25 milliards d’euros soit une réalisation de 108 %. La durée moyenne à l’émission est de 

5,2 ans et le taux moyen est de mid-swap + 18 pb. Au 31 décembre 2015, 55 % du 

refinancement MLT a été effectué sous la forme d’émissions publiques et 45 % sous la forme de 

placements privés.  

 

La structure de refinancement MLT 2015 est conforme aux objectifs. Au 31 décembre 2015, 68 % 

du refinancement à MLT a été réalisé sous la forme d’émissions non sécurisées, soit un montant 

de 18,4 milliards d’euros. Dans le détail, 15,8 milliards d’euros ont concerné de la dette senior et 

2,6 milliards d’euros, de la dette Tier 2 (en tenant compte de l’émission de Tier 2 réseaux réalisée 

en 2015, le Tier 2 total émis s’élève à 3,2 milliards d’euros). 

Les émissions sécurisées ont représenté 32 % du refinancement à MLT, soit 8,7 milliards d’euros. 

 

Le Groupe BPCE continue de lever des montants importants grâce à une diversification accrue de 

sa base d’investisseurs. Ainsi, 44 % des émissions non sécurisées sur le marché des 

institutionnels ont été effectuées en devises autres que l’euro (notamment 18 % en dollar 

américain et 15 % en yen).  

 

Le programme prévisionnel 2016 de refinancement MLT vise un montant de 24 milliards d’euros. 

Les émissions non sécurisées devraient représenter 16 à 18 milliards d’euros (soit 67 à 75 % du 

programme) dont 13 à 17 milliards d’euros de dette senior et 1 à 3 milliards d’euros de dette 

Tier 2 (hors émissions de Tier 2 réseaux). Les émissions sécurisées devraient s’établir entre 6 à 

8 milliards d’euros (soit 25 à 33 % du programme). 

 

Au 2 février 2016, 6,8 milliards d’euros ont été levés, soit 28 % du programme prévisionnel 

(70 % sous forme d’émissions non sécurisées, 30 % sous forme d’émissions sécurisées). 

  

                                         
18 Hors SCF (Compagnie de Financement Foncier, société de crédit foncier du groupe) 
19 Selon l’interprétation par le Groupe BPCE des dernières normes Bâle 3 connues 
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3. RÉSULTATS20 DES MÉTIERS : BONNE PERFORMANCE COMMERCIALE DES MÉTIERS 

CŒURS 

 
3.1 Banque commerciale et Assurance : la dynamique clientèle limite les effets de la 

baisse des taux sur la marge nette d’intérêt client 

 
Le métier Banque commerciale et Assurance regroupe les activités du réseau Banque Populaire, du réseau 
Caisse d’Epargne et des Autres réseaux comprenant les filiales BPCE International, Banque Palatine, Crédit 

Foncier et la participation minoritaire dans CNP Assurances. 
 

Les Banques Populaires et les Caisses d’Epargne ont enregistré des performances commerciales 

solides durant l’année 2015. Les encours d’épargne totaux s’établissent à 628 milliards d’euros au 

31 décembre 2015, en hausse de 23 milliards d’euros sur un an. Cette croissance résulte 

principalement de l’augmentation de l’épargne de bilan (+ 4,8 % sur un an, soit une hausse de 

20 milliards d’euros), portée notamment par la forte croissance des dépôts à vue et l’attractivité 

de l’épargne logement. L’encours d’épargne financière progresse de 4 milliards d’euros en 2015 

bénéficiant de la forte dynamique de l’assurance vie, dont l’encours croît de 3,5 % sur la période. 

  

Les encours de crédit s’établissent à 397 milliards d’euros au 31 décembre 2015. Ils ont 

augmenté de 4,2 % sur un an, soit une progression de 16 milliards d’euros, portés par le 

dynamisme des crédits immobiliers et des crédits à la consommation et par la poursuite de la 

reprise du crédit aux entreprises, dont la production progresse de 19 % par rapport à 2014. Le 

Groupe BPCE confirme ainsi son rôle actif dans le financement de l’économie. 

 

Distingué par le magazine The Banker comme « Banque de l’année 2015 en France »21 pour ses 

performances économiques et commerciales, sa solidité financière et ses réalisations en matière 

d’innovation, le Groupe BPCE poursuit la transformation digitale de son modèle relationnel. Deux 

tiers des clients sont ainsi abonnés à la banque en ligne et 50 % des connexions sont réalisées 

via les applications mobiles mises à leur disposition. En banque de détail, les ventes à distance 

ont progressé de 67 %, notamment grâce aux travaux de simplification des parcours clients et à 

la digitalisation des processus. La signature électronique est disponible pour la majorité de l’offre 

produit et sur tous les canaux dans les deux réseaux : 2,5 millions de contrats ont ainsi été 

signés électroniquement. 

 

Banque Populaire continue de proposer à ses clients des services toujours plus innovants. Le 

« FCPI connect innovation » de Seventure Partners, filiale de Natixis, a transformé et rendu 

interactive la relation entre les souscripteurs, l’équipe de gestion et les entrepreneurs : les 

souscripteurs peuvent donner leur avis sur les entreprises présélectionnées, suivre l’actualité des 

entreprises du portefeuille et échanger avec des dirigeants des entreprises du portefeuille. Par 

ailleurs, pour améliorer l’expérience client, Banque Populaire a déployé 14 000 iPad dans ses 

agences. 

 

Les Caisse d’Epargne ont lancé NéoBusiness, un écosystème permettant de répondre aux besoins 

spécifiques des start-up et des entreprises innovantes, en mettant à leur disposition des chargés 

de clientèle dédiés, des espaces de type incubateurs ainsi qu’une plateforme collaborative 

consacrée aux projets innovants (www.neo-cluster.fr). Pour les particuliers, le service « Livrets À 

Connecter », déployé en fin d’année, a connu un excellent démarrage avec 1 000 tirelires 

électroniques ouvertes en 10 jours. 
 

Le Groupe BPCE, au travers de sa filiale S-Money, a finalisé en octobre dernier l’acquisition de la 

startup LePotCommun.fr, acteur majeur du pot commun en ligne en France. Ce rapprochement a 

pour ambition de faire de ce nouvel ensemble le leader dans le domaine des paiements 

communautaires en France et en Europe. 
 

  

                                         
20 T4-14 et 2014 pro forma (se reporter à la note méthodologique à la fin de ce communiqué de presse), sauf mention contraire toutes les 
variations sont exprimées par rapport au 31/12/2014 
21 Le Banker Award a été décerné au Groupe BPCE le 3 décembre 2015 
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Résultats financiers20 de l’année 2015 et du quatrième trimestre 2015 de la Banque 

commerciale et Assurance  

 
Les revenus de la Banque commerciale et Assurance pour l’année 2015 s’établissent à 

15 414 millions d’euros (hors variation de la provision épargne logement), soit une croissance de 

2,6 % par rapport à l’année 2014. Pour le quatrième trimestre 2015, ils s’élèvent à 3 680 millions 

d’euros (hors variation de la provision épargne logement), soit une baisse de 0,8 % par rapport 

au quatrième trimestre 2014. Dans un contexte de taux bas, la marge nette d’intérêt reste sous 

pression alors que les commissions progressent, bénéficiant du niveau toujours élevé des 

remboursements anticipés et des renégociations ainsi que de l’évolution favorable des 

commissions moyens de paiement. 

 
Les frais de gestion sont maîtrisés, s’établissant à 10 035 millions d’euros pour l’année 2015, 

stables par rapport à l’année 2014 (+ 0,4 %). Ils ressortent à 2 583 millions d’euros pour le 

quatrième trimestre 2015, proche du niveau du quatrième trimestre 2014 (+ 0,3 %). 

 
Le coefficient d’exploitation s’améliore de 1,2 point par rapport à l’année 2014 et s’établit à 

65,3 %. 

 
Le résultat brut d’exploitation s’élève à 5 336 millions d’euros pour l’année 2015, en hausse 

de 5,7 % sur un an. Au quatrième trimestre 2015, il diminue de 5,8 %, à 1 090 millions d’euros. 

  
Le coût du risque, à 1 403 millions d’euros pour l’année 2015, s’améliore et décroît de 5,0 %. À 

397 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, il diminue de 5,0 % par rapport au quatrième 

trimestre 2014. 

 
La contribution de la Banque commerciale et Assurance au résultat avant impôt du 

groupe s’établit à 4 143 millions d’euros pour l’année 2015, en hausse de 9,4 % par rapport à 

l’année 2014. Les Caisses d’Epargne contribuent à hauteur de 46 % à ce résultat, les Banques 

Populaires à hauteur de 39 % et les Autres réseaux à hauteur de 15 %. Au quatrième trimestre 

2015, le résultat avant impôt s’élève à 742 millions d’euros, soit une baisse de 5,7 %. Retraité de 

l’impact de l’IFRIC 21, il s’établit à 699 millions d’euros, en baisse de 4,8 % par rapport au 

quatrième trimestre 2014.  

 
Le ROE s’établit à 9 % pour l’année 2015, en augmentation de 1 point. 

 

 
3.1.1 Banque Populaire : croissance de toutes les lignes métiers en 2015 

 
Le réseau Banque Populaire regroupe les 18 Banques Populaires, dont la CASDEN Banque Populaire et le 
Crédit Coopératif ainsi que leurs filiales, le Crédit Maritime Mutuel et les sociétés de caution mutuelle.  

 
 Fonds de commerce 

 

Le réseau Banque Populaire poursuit sa stratégie de développement auprès des clientèles 

prioritaires, qui se traduit par une progression du nombre de ses clients bancarisés principaux de 

1,4 % sur un an (+ 47 000 clients) et par une hausse du nombre de ses clients particuliers 

équipés et assurés de 7,3 % sur un an (+ 77 000 clients). 
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 Encours d’épargne 

 

Les encours d’épargne ont enregistré une forte croissance de 12 milliards d’euros sur un an. Ils 

s’établissent ainsi à 229 milliards d’euros au 31 décembre 2015. Les encours d’épargne de bilan 

s’élèvent à 162 milliards d’euros, soit une croissance de 7,5 % sur un an glissant portée par les 

dépôts à vue (+ 13,4 %) et l’épargne logement (+ 9,5 %). En parallèle, les encours d’assurance 

vie affichent une hausse de 4,1 % sur un an.  

 

 Encours de crédits 

 

Les encours de crédit s’établissent à 173 milliards d’euros à fin décembre 2015, enregistrant une 

progression de 3,1 % sur un an. Les encours de crédits immobiliers, en hausse de 5,4 % sur un 

an, ont bénéficié d’une production de 21,1 milliards d’euros durant l’année 2015. La production 

de crédits à la consommation a été très dynamique, en hausse de 16 % par rapport à 2014. 

Confirmant un redémarrage amorcé fin 2014, la production de crédits à l’équipement affiche une 

augmentation de 14 % par arpport à l’année précédente et permet aux encours de repartir à la 

hausse (+ 1,0 %). 

 

 Assurance 

 

Le portefeuille de contrats en assurances dommages, prévoyance et santé poursuit sa croissance, 

avec une hausse de 8,7 % sur un an pour l’assurance dommages – IARD et de 7,7 % pour la 

prévoyance et la santé. 

 
 Résultats financiers  

 

Le produit net bancaire de l’année 2015 s’établit à 6 520 millions d’euros (hors variation de la 

provision épargne logement), en hausse de 2,4 % par rapport à 2014. Cette évolution procède 

notamment d’une diminution de 6,8 % de la marge nette d’intérêt clientèle (hors variation de la 

provision épargne logement) et d’une progression de 5,9 % des commissions. Le produit net 

bancaire du quatrième trimestre 2015 s’établit à 1 543 millions d’euros (hors variation de la 

provision épargne logement), soit une diminution de 1,4 % par rapport au quatrième trimestre 

2014. 

 
Les frais de gestion de l’année 2015, à 4 284 millions d’euros, sont stables par rapport à 2014. 

Sur le quatrième trimestre de 2015, ils s’établissent à 1 091 millions d’euros, en réduction de 

2,1 % par rapport au quatrième trimestre 2014.  

 
Le coefficient d’exploitation 2015 s’améliore de 1,5 point comparé à 2014 et ressort à 65,8 %. 

 

Le résultat brut d’exploitation de l’année 2015 s’établit à 2 222 millions d’euros, en hausse de 

7,2 % par rapport à 2014. Il s’élève à 452 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, en 

augmentation de 0,6 % comparé au quatrième trimestre 2014.  

 

Le coût du risque de l’année 2015, à 624 millions d’euros, enregistre une baisse significative, de 

11,7 % comparé à 2014. À 179 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, il diminue de 

17,3 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 
Le résultat avant impôt de l’année 2015 progresse de 16,3 % par rapport à 2014 et s’élève à 

1 631 millions d’euros. Il ressort à 276 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, soit une 

hausse de 14,2 % par rapport au quatrième trimestre 2014. En retraitant l’impact de l’IFRIC 21, 

le résultat avant impôt du quatrième trimestre 2015 s’établit à 259 millions d’euros, soit une 

augmentation de 17,0 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 
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3.1.2 Caisse d’Epargne : la stratégie de bancarisation et d’équipement se traduit par la 

croissance des encours et du portefeuille d’assurance 

 
Le réseau Caisse d’Epargne regroupe les 17 Caisses d’Epargne ainsi que leurs filiales. 

 
 Fonds de commerce 

 

La stratégie de bancarisation des clients particuliers du réseau Caisse d’Epargne s’est poursuivie 

tout au long de l’année 2015 et s’est traduite par une croissance de 1,9 % du nombre de ses 

clients bancarisés principaux, soit 95 000 clients. Sur le marché des professionnels, la stratégie 

de conquête a permis une hausse de 3,7 % du nombre de clients actifs (+ 9 000 clients). 

 

 Encours d’épargne  

 

Les encours d’épargne ont enregistré une hausse de 11 milliards d’euros sur un an par rapport au 

31 décembre 2014, s’établissant à 399 milliards d’euros au 31 décembre 2015. Les encours 

d’épargne de bilan s’élèvent à 270 milliards d’euros, en hausse de 3,2 % par rapport au 

31 décembre 2014. Les dépôts à vue ont progressé de 14,6 %, l’épargne logement de 10,7 %, 

les comptes à terme de 10,9 %, tandis que les livrets ont enregistré un repli de 4,0 %. En 

parallèle, les encours d’assurance vie affichent une hausse de 3,3 % sur un an.  

 
 Encours de crédit  

 

Les encours de crédit s’établissent à 225 milliards d’euros au 31 décembre 2015, en hausse de 

5,0 % par rapport au 31 décembre 2014. Les crédits immobiliers, en progression de 5,7 %, ont 

bénéficié d’une production dynamique de 29,4 milliards d’euros enregistrée durant l’année. Les 

crédits à la consommation ont connu une hausse de leur production de 17 % en 2015 par rapport 

à 2014. La reprise des crédits d’équipement se confirme avec une production en hausse de 19 % 

des crédits aux entreprises en 2015, entraînant une augmentation des encours de 3,6 %. 

 

 Assurance 

 

Le réseau Caisse d’Epargne conserve une activité en hausse significative sur l’assurance, ce qui 

se traduit par une progression du portefeuille de 12,9 % sur l’assurance dommages-IARD et de 

11,7 % sur la prévoyance et la santé. 
 

 Résultats financiers 

 
Le produit net bancaire de l’année 2015 s’établit à 7 320 millions d’euros (hors variation de la 

provision épargne logement), en hausse de 1,1 % par rapport à 2014. Cette évolution provient 

notamment d’une diminution de 5,0 % de la marge nette d’intérêt clientèle (hors variation de la 

provision épargne logement) et d’une progression de 6,5 % des commissions. Le produit net 

bancaire du quatrième trimestre 2015 s’établit à 1 757 millions d’euros (hors variation de la 

provision épargne logement), soit une baisse de 2,1 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 
Les frais de gestion, à 4 809 millions d’euros pour l’année 2015, augmentent légèrement, de 

1,0 % comparé à 2014. Au quatrième trimestre 2015, ils s’élèvent à 1 247 millions d’euros, en 

hausse de 2,0 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 
Le coefficient d’exploitation se dégrade légèrement, de 0,5 point, à 66,0 % pour l’année 2015. 

 

Le résultat brut d’exploitation de l’année 2015 s’établit à 2 482 millions d’euros en baisse de 

1,1 % par rapport à 2014. Il s’élève à 504 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, en 

diminution de 15,6 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 

Le coût du risque, à 569 millions d’euros pour l’année 2015, est en baisse de 3,2 % comparé à 

2014. À 149 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, il diminue de 6,0 % par rapport au 

quatrième trimestre 2014. 
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Le résultat avant impôt de l’année 2015 s’élève à 1 914 millions d’euros, quasiment stable par 

rapport à 2014 (- 0,3 %). Il ressort à 359 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, soit une 

baisse de 18,0 % par rapport au quatrième trimestre 2014. En retraitant l’impact de l’IFRIC 21, le 

résultat avant impôt au quatrième trimestre 2015 s’établit à 341 millions d’euros, soit une baisse 

de 18,2 % par rapport au quatrième trimestre 2014.  

 

 

3.1.3 Autres réseaux 

 
La contribution du sous pôle Autres réseaux au résultat avant impôt du Groupe BPCE s’établit à 

598 millions d’euros pour l’année 2015, en hausse de 29,0 % par rapport à 2014. Elle est de 99 

millions d’euros au quatrième trimestre 2015 en retraitant l’impact de l’IFRIC 21, soit une hausse 

de 2,6 %. 

 

 Financement de l’Immobilier  

 
Le Crédit Foncier est la principale composante du pôle Financement de l’Immobilier. 
 

Le Crédit Foncier a connu une activité commerciale dynamique durant l’année 2015. Il demeure le 

premier établissement prêteur aux ménages à revenus modestes22. 

 

La production totale de crédits s’établit ainsi à 10,4 milliards d’euros pour l’année 2015, dont plus 

de 8 milliards d’euros sur le segment des particuliers, soit une progression de 15 % par rapport à 

l’année 2014. Cette nouvelle production s’est accompagnée d’une amélioration des marges.  

 

Pour l’année 2015, le produit net bancaire (PNB) du pôle Financement de l’Immobilier 

progresse de 4,3 % sur un an - retraité des éléments exceptionnels, dont l’impact CVA/DVA et la 

cession à BPCE, en septembre 2014, du portefeuille RMBS. Sur le quatrième trimestre, le PNB 

s’élève à 194 millions d’euros, en croissance de 1,3 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 
Les frais de gestion, à 515 millions d’euros pour l’année 2015, diminuent de 5,7 % comparé à 

2014, profitant notamment de la baisse conjointe des frais de personnel et des frais 

informatiques. Au quatrième trimestre, les frais de gestion s’élèvent à 128 millions d’euros, en 

diminution de 2,2 % par rapport au quatrième trimestre 2014. La mutualisation de l’informatique 

du Crédit Foncier avec celle des Caisses d’Epargne a été opérée le 15 novembre 2015, dans le 

respect des délais et du budget arrêtés en 2012. 

 
Le coefficient d’exploitation23 s’améliore de 12,4 points comparé à 2014 et ressort à 58,8 %.  

 

Le coût du risque, retraité de la cession des titres HETA Asset Resolution AG (affecté en Hors 

Métiers), ressort à 134 millions d’euros pour l’année 2015, en hausse de 21,6 % par rapport à 

2014, dans un contexte économique difficile pour les ménages modestes. Il est de 45 millions 

d’euros sur le trimestre. 

 
Le résultat avant impôt, retraité de l’impact de la cession des titres HETA Asset Resolution AG 

(affecté en Hors Métiers), s’élève à 230 millions d’euros pour l’année 2015. En retraitant 

l’impact de l’IFRIC 21, le résultat avant impôt s’établit à 15 millions d’euros au quatrième 

trimestre 2015. 

 

  

                                         
22 Avec une part de marché de 36 % sur le prêt à l’accession sociale ; données SGFGAS au 15/12/2015 
23 Hors impact bi-curve et CVA/DVA, le coefficient d’exploitation serait de 63,2 %, en baisse de 7,4 points par rapport à 2014 
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 CNP et Autres  

 
La principale composante du pôle est la participation minoritaire dans CNP Assurances, consolidée par mise en 
équivalence.  
 

La collecte brute en assurance vie des Caisses d’Epargne s’élève à 9,8 milliards d’euros pour 

l’année 2015, en hausse de 10,3 %. La gestion privée y contribue à hauteur de 60 % contre 

57 % en 2014. La part des unités de compte reflète la bonne dynamique commerciale des Caisses 

d’Epargne (17,0 % de la collecte brute en 2015 contre 14,9 % en 2014). La collecte brute en 

assurance vie atteint 2,5 milliards d’euros au quatrième trimestre 2015, en progression de 

31,4 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 

 
 BPCE International24 

 
BPCE International regroupe les filiales internationales du Groupe BPCE hors Natixis.  

 

Les encours d’épargne de BPCE International affichent une croissance de 3,8 % sur un an, 

s’établissant à 5,3 milliards d’euros au 31 décembre 2015. Cette progression est portée par 

l’épargne de bilan hors dépôts à vue (+ 4,2 %) et par les dépôts à vue (+ 4,8 %), l’épargne 

financière affichant, sur un an, une baisse de 3,2 %. 

 

Les encours de crédit, à 6,0 milliards d’euros à fin décembre 2015, enregistrent un repli de 4,7 % 

comparé à fin 2014. Sur le marché des particuliers, les crédits immobiliers sont en hausse de 

8,4 % et les crédits à la consommation, en hausse de 2,8 %. Sur le marché des entreprises, les 

encours de crédits à moyen-long terme diminuent de 13,0 % sous l’effet de la cession d’un 

portefeuille de crédits d’un montant de 481 M€ à la Caisse d’Epargne Provence-Alpes-Corse. 

 
 

 Banque Palatine  

 

Au 31 décembre 2015, les encours25 d’épargne de Banque Palatine enregistrent une croissance de 

5,5 % tirée par la collecte bilancielle et s’établissent à 17,8 milliards d’euros. Ainsi, le marché des 

entreprises progresse de 6,5 % reflétant le dynamisme de la collecte au travers de la nette 

croissance des encours de dépôts à vue. Les encours de gestion privée augmentent de 2,4 % 

bénéficiant de la progression de l’épargne de bilan (+ 2,8 %) et de la hausse de l’épargne 

financière (+ 2,2 %). 

 

La conquête de nouveaux clients a également été soutenue sur les deux marchés avec une 

hausse de 3,3 % sur les entreprises « cœur de cible » (dont le chiffre d’affaires est supérieur à 

15 millions d’euros) et une augmentation de 25,5 % sur la clientèle privée (particuliers confiant 

plus de 50 000 euros de placements à l’entrée en relation).  

 

Les encours de crédit, en hausse de 7,4 % s’élèvent à 8,3 milliards d’euros au 31 décembre 

2015. Reflétant une activité soutenue dans la distribution de crédits, les encours de crédit aux 

entreprises progressent de 8,6 % sur un an. Sur la clientèle privée, le dynamisme de la 

production de crédits à l’habitat permet d’afficher une hausse de l’encours de 2,2 % sur ce 

marché. 

                                         
24 Encours 2014 pro forma de la cession, au T3-15, de l’intégralité des participations de BPCE International au sein de la Banque de la 

Réunion, de la Banque des Antilles Françaises et de la Banque de Saint-Pierre-et-Miquelon à la Caisse d’Epargne Provence-Alpes-Corse 
(CEPAC) 
25 Encours de fin décembre 2015, pour les crédits, et encours moyens de décembre 2015, pour l’épargne 
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3.2 Métiers cœurs de Natixis26,27 (Épargne, Banque de Grande Clientèle et Services 

Financiers Spécialisés) : profitabilité en hausse en 2015 principalement tirée par la 

gestion d’actifs 

 

Le produit net bancaire des métiers cœurs de Natixis (Épargne, Banque de Grande Clientèle et 

Services Financiers Spécialisés) s’établit à 7 878 millions d’euros au 31 décembre 2015, en 

progression de 12,4 %. Il s’élève à 2 082 millions d’euros au quatrième trimestre 2015, en 

hausse de 15,0 % par rapport au quatrième trimestre 2014. 

 
Les frais de gestion des métiers cœurs de Natixis s’élèvent à 5 085 millions d’euros au 

31 décembre 2015, en hausse de 11,7 % par rapport à l’année précédente. Ils sont en hausse de 

13,6 %, au quatrième trimestre 2015 par rapport au quatrième trimestre 2014 et s’établissent à 

1 359 millions d’euros.  

 
Le résultat brut d’exploitation des métiers cœurs de Natixis ressort à 2 793 millions d’euros au 

31 décembre 2015, en hausse de 13,6 % sur un an. Il s’élève à 723 millions d’euros sur le 

trimestre écoulé, soit une augmentation de 17,7 % sur un an.  

 

Le coût du risque des métiers cœurs de Natixis est en légère diminution (- 1,5 %) et ressort à 

253 millions d’euros au 31 décembre 2015. Il s’établit à 66 millions d’euros sur le quatrième 

trimestre 2015, en baisse de 2,9 %. 

 

Le résultat avant impôt des métiers cœurs de Natixis s’élève à 2 588 millions d’euros au 

31 décembre 2015, en progression de 15,3 % sur un an. Retraité de l’impact de l’IFRIC 21, le 

résultat avant impôt s’élève à 659 millions d’euros sur le trimestre écoulé, en progression de 

22,8 % par rapport au quatrième trimestre 2014.  

 
 Le Pôle Épargne présente un résultat avant impôt de 1 164 millions d’euros, au 

31 décembre 2015, en hausse de 40,6 % par rapport au 31 décembre 2014. Le Pôle 

Épargne contribue à hauteur de 45 % au résultat avant impôt des métiers cœurs. 

 
 Dans la Banque de Grande Clientèle, le résultat avant impôt s’élève à 1 023 millions 

d’euros au 31 décembre 2015, en diminution de 1,9 %. Le Pôle Banque de Grande 

Clientèle contribue à hauteur de 40 % au résultat avant impôt des métiers cœurs.  

 
 Le résultat avant impôt du Pôle Services Financiers Spécialisés (SFS) enregistre 

une progression de 7,4 % sur un an et s’établit à 401 millions d’euros au 31 décembre 
2015. Le Pôle Services Financiers Spécialisés contribue à hauteur de 15 % au résultat 

avant impôt des métiers cœurs. 

 

Retraité de l’impact de l’IFRIC 21, le coefficient d’exploitation des métiers cœurs de Natixis 

ressort à 64,5 % au 31 décembre 2015, soit une baisse de 0,3 point. Au quatrième trimestre 

2015, il s’établit à 66,1 %, en diminution de 0,9 point. 

 

Retraité de l’impact de l’IFRIC 21, le ROE s’établit à 12 % au 31 décembre 2015 et augmente 

d’un point sur un an. A 12 %, au quatrième trimestre 2015, il est en hausse d’un point par 

rapport au quatrième trimestre 2014. 

 

(Pour une analyse plus détaillée des métiers et des résultats de Natixis, merci de vous reporter au 

communiqué de presse de Natixis que vous trouverez en ligne sur www.natixis.com). 

 

 

  

                                         
26 Les résultats contributifs au Groupe BPCE sont différents de ceux publiés par Natixis 
27 Données 2014 et T4-14 pro forma (cf note méthodologique) et notamment les données 2014 ont été retraitées des évolutions 

méthodologiques liées à l’application de l’IFRS 13 (- 37 M€ en PNB) et au premier impact FVA au T4-14 (- 82 M€) 

http://www.natixis.com/
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3.3 Participations financières 

 
Le pôle Participations financières comprend les participations de Natixis (dont Coface et les activités de Private 
Equity). 

 

En 2015, le produit net bancaire des participations financières, hors éléments non économiques et 

exceptionnels, s’établit à 827 millions d’euros, en baisse de 0,4 % par rapport à 2014. Sur le 

trimestre, il s’élève à 190 millions d’euros, en diminution de 2,8 % sur un an.  

Le résultat avant impôt, hors éléments non économiques et exceptionnels, s’établit à 141 millions 

d’euros sur l’année 2015, en hausse de 6,2 % sur un an. Il s’élève à 14 millions d’euros au 

quatrième trimestre 2015 après retraitement de l’impact de l’IFRIC 21). 

 

 Coface : amélioration graduelle du loss ratio depuis le deuxième trimestre 2015 

 

Le conseil d’administration de Coface a nommé Xavier Durand au poste de directeur général avec 

pour missions principales de renforcer la dynamique commerciale et mettre en œuvre les 

adaptations structurelles nécessaires pour continuer à améliorer l’efficacité opérationnelle de la 

société. 

 

Dans un contexte économique difficile, l’assureur-crédit poursuit son développement commercial. 

Son chiffre d’affaires, qui s’établit à 1 490 millions d’euros pour l’année 2015, affiche une hausse 

de 3 % par rapport à l’année 2014. Sur la période, Coface réduit ses charges d’exploitation de 1 %.  

 

Le ratio combiné de Coface (net de réassurance) augmente, passant de 79,7 % en 2014 à 

83,1 % en 2015. 

 

Au quatrième trimestre, le loss ratio, à 52,6 %, s’améliore de près de un point par rapport au 

troisième trimestre 2015 (53,5 %) malgré un contexte toujours difficile pour certains pays 

émergents. 
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Pour en savoir plus sur les résultats financiers du quatrième trimestre 2015 et de l’année 2015, 

consulter le site www.bpce.fr, rubrique Investisseurs / Résultats  

 
 
Précisions méthodologiques  
 
Présentation des résultats trimestriels 2014 et du résultat annuel 2014 pro forma 
L’information sectorielle a été modifiée à compter du T2-14. Le pôle Banque commerciale et Assurance 
comprend désormais 3 sous-pôles : les Banques Populaires, les Caisses d’Epargne et le sous-pôle Autres 
réseaux (anciennement « Assurance et Autres réseaux »), qui regroupe essentiellement les filiales 

Banque Palatine, BPCE International, Crédit Foncier et la participation minoritaire dans CNP Assurances. 
Par ailleurs, le sous-pôle Activités en gestion extinctive a été regroupé avec le pôle Hors métiers. 
Le 18 septembre 2015, BPCE International a cédé à la Caisse d’Epargne Provence-Alpes-Corse l’intégralité 

des participations qu’elle détenait au sein de la Banque de la Réunion, de la Banque des Antilles 
Françaises et de la Banque de Saint-Pierre-et-Miquelon. Le résultat de ces entités a été affecté 
rétroactivement au sous-pôle Caisse d’Epargne à compter du 1er janvier 2014. Cette opération n’a aucun 

impact au niveau du pôle Banque commerciale et Assurance. 
Suite à la cession d’une partie du capital et des droits de vote, la participation résiduelle du groupe dans 
Nexity a été consolidée selon la méthode de mise en équivalence au 31/12/2014. Au 30/06/2015, la 
participation du groupe dans Nexity a été déconsolidée, des cessions complémentaires ayant été 
effectuées au T2-15. 
Par ailleurs, l’application des normes IFRS 10 et IFRS 11 a entraîné une évolution du périmètre de 
consolidation du groupe Crédit Coopératif. 

L’application rétroactive de la norme IFRIC 21 au 1er janvier 2014 conduit à prendre en totalité en charge 
dès le T1, les taxes et contributions payées à une autorité publique dès lors que le fait générateur 
intervient au T1 (celles-ci étaient auparavant généralement étalées sur l’année).  
L’allocation de fonds propres normatifs aux métiers du Groupe BPCE est réalisée depuis le T1-15 sur la 
base de 10 % des risques pondérés moyens en Bâle 3 (contre 9 % précédemment). 

L’information sectorielle du Groupe BPCE a été retraitée en conséquence sur les périodes passées. 
 

Éléments exceptionnels  
Les données et commentaires de cette présentation sont basés sur les comptes de résultat du Groupe 
BPCE et de ses métiers retraités des éléments comptables exceptionnels détaillés en page 6 des slides de 
la présentation des résultats. Le passage du compte de résultat retraité au compte de résultat publié du 
Groupe BPCE est présenté en annexe. 
 

Ratio de levier 
Le calcul du ratio de levier s’effectue selon les règles de l’Acte délégué publié par la Commission 
Européenne le 10 octobre 2014, sans mesures transitoires après retraitement des impôts différés actifs 
sur pertes reportables. Les opérations de financement sur titres traitées avec des chambres de 
compensation sont compensées en application des principes posés par IAS 32, sans prise en compte des 
critères de maturité et devises. L’épargne centralisée à la Caisse des Dépôts et Consignations n’est pas 
prise en compte dans l’exposition levier totale. 

 
 

 
À propos du Groupe BPCE 
Le Groupe BPCE, deuxième groupe bancaire en France, s’appuie sur deux réseaux de banques commerciales 
coopératives, autonomes et complémentaires : celui des 18 Banques Populaires et celui des 17 Caisses 

d'Epargne. Dans le domaine du financement de l’immobilier, il s’appuie également sur le Crédit Foncier. Il 
est un acteur majeur de la banque de grande clientèle, de la gestion d’actifs et des services financiers avec 
Natixis. Le Groupe BPCE compte 35 millions de clients et bénéficie d’une large présence en France avec 
8 000 agences, 108 000 collaborateurs et plus de 8,9 millions de sociétaires. 
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